
UNE PRODUCTION DE

UNE CHORÉGRAPHIE 
D’HÉLÈNE LANGEVIN
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Une minuscule fi llette découverte bles-
sée sur une plage et c’est toute la vie de 
Vieux Thomas qui bascule soudain dans 
le bonheur. Adieu ronchonnements, 
colère, amertume, fi nies les injures 

lancées aux étoiles, le vieil homme redécouvre la joie et 
l’émerveillement. Cette petite fi lle serait-elle une fée? 
Adapté de l’album jeunesse éponyme de Dominique 
Demers illustré par Stéphane Poulin, Vieux Thomas et la 
petite fée évoque avec optimisme les cycles de la vie et 
emmène les enfants à la rencontre de deux personna-
ges attachants qui prennent soin l’un de l’autre, et font 
éclore ce qu’il y a de meilleur en eux. 

Poétique et impressionniste, la chorégraphie d’Hélène 
Langevin nous entraîne au bord de la mer. Tantôt calme, 
douce et portante, tantôt agitée et parfois franchement 
en colère, l’eau se fait l’écho des émotions de Vieux 
Thomas, et apporte la transformation, le changement. 

La vidéo devient ici un élément scénographique, offrant 
la mer comme décor et l’infi ni comme perspective. La 
chorégraphe réitère sa collaboration avec Bernard 
Falaise, dont la trame sonore originale contribue à 
l’atmosphère maritime et émotionnelle du spectacle. 
Devant les yeux nouvellement initiés des enfants, trois 
des interprètes — Audrey Bergeron, Caroline Laurin-
Beaucage, Jean-François Légaré — ont le défi  de repré-
senter les différentes textures et les différents états de 
l’eau, tandis que Guillaume Chouinard incarne un vieil 
homme ramené à la joie et Ève Boissonnault une petite 
fée pleine de vie.

Vieux Thomas et la petite fée nous invite à pénétrer 
dans un monde d’émotions où le renouveau est possi-
ble. Comme le conte de Dominique Demers, la choré-

graphie laisse la part 
belle à l’imaginaire 
et le champ libre à 
l’interprétation des 

enfants. Plus qu’une adaptation, le spectacle est une 
re-création dans laquelle la danse et son pouvoir évo-
cateur prennent toute leur mesure.

LA CHORÉGRAPHIE

Chorégraphie : Hélène Langevin, avec la collaboration 
des interprètes, d’après un album jeunesse de 
Dominique Demers, illustré par Stéphane Poulin
Interprètes : Audrey Bergeron, Ève Boissonnault, 
Guillaume Chouinard, Caroline Laurin-Beaucage, 
Jean-François Légaré 
Substitut : Audrée Juteau

Assistance à la chorégraphie : Sophie Michaud
Musique : Bernard Falaise
Costumes : Linda Brunelle
Décor : Richard Lacroix
Éclairages : Martin Gagné
Maquillages : Suzanne Trépanier
Durée : 50 minutes
Groupe d’âge : 5 ans et + 
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Fondée en 2000, sous la direction artistique d’Hélène 
Langevin et codirigée par Ginette Ferland, Bouge de là 
est l’une des rares compagnies de danse profession-
nelles au Québec se destinant exclusivement à la créa-
tion chorégraphique pour jeune public. Elle propose des 
spectacles de danse contemporaine qui intègrent diver-
ses disciplines artistiques : vidéo, acrobatie, théâtre, 
ombres chinoises, etc. Empreintes d’humour et de poé-
sie, les représentations cherchent à laisser des impres-
sions durables et à transmettre aux enfants le plaisir du 
mouvement. Jeter de nouveaux ponts entre les jeunes et 
la danse en allant à leur rencontre dans les écoles (où 
la compagnie donne de nombreux ateliers) et dans les 
théâtres, telle est la mission de Bouge de là.

C’est le succès de la pièce Roche, Papier, Ciseaux, 
créée en 1996 par Hélène Langevin, au sein du défunt 
collectif Brouhaha Danse, qui est à l’origine de la com-
pagnie. À cette occasion, la chorégraphe se découvre 
en effet un talent naturel et un réel plaisir à s’adresser 
à une clientèle plus jeune. Elle fonde ainsi Bouge de là 
et crée sa première pièce dédiée à la petite enfance, 
La Tribu Hurluberlu (2000), une œuvre multidiscipli-
naire qui raconte l’expédition festive et énergique de 
trois jeunes fi lles dans le désert. La Tribu Hurluberlu 
connaît un succès retentissant au Québec, où elle est 
présentée plus d’une centaine de fois.

« Une mégadose d’énergie brute. [...] L’intérêt de 
ce spectacle est dans l’indescriptible fl ux d’énergie 
qui se met soudain à vibrer sur scène et emporte 
littéralement tout sur son passage. » 
— Michel Bélair, Le Devoir, novembre 2001.

En 2003, avec la création de Comme les 5 doigts de 
la main, Bouge de là gagne défi nitivement la recon-
naissance du jeune public, du milieu et de la critique. 
Tantôt burlesque, tantôt athlétique, mais toujours 
dansée, cette chorégraphie célèbre les cinq sens et 
transporte les enfants (de trois à neuf ans) dans une 
aventure sensorielle où la musique, les odeurs, les 
textures, les saveurs et les images sont convoquées 
pour une désopilante célébration des perceptions. 

Toujours en circulation depuis sa création, Comme les 
5 doigts de la main continue d’éblouir des milliers de 
jeunes spectateurs.

« [...] l’un des plus beaux spectacles pour jeune public 
qu’il m’ait été permis de voir jusqu’à présent. Les 
enfants de 4 à 10 ans se font offrir de savoureux clins 
d’œil à ce qui se fait de mieux dans le domaine et ce 
spectacle est pour eux une irrésistible initiation au 
monde de la danse. Un peu comme si on mélangeait 
du La La La Human Steps au « gracieux « ballet des 
hippopotames dans le fi lm Fantasia. »
 — Chantal Guy, La Presse, mars 2003.

Avec CHUT!! créé en janvier 2006, le langage choré-
graphique ludique et tonique d’Hélène Langevin entre 
en dialogue avec le talent de l’artiste Marcelle Hudon 
aux ombres, une référence dans le domaine au Québec. 
CHUT!! aborde la thématique du rêve et nous plonge 
dans un univers aux accents surréalistes où l’énergie 
débordante des corps s’allie aux mystères fertiles et 
insondables du théâtre d’ombres.

« [...] l’intégration habile du théâtre d’ombres 
décuple l’effet d’émerveillement [...]. Le charisme des 
interprètes ainsi que leur polyvalence de danseurs-
comédiens caméléons et de magiciens des ombres 
contribuent aussi au succès récolté auprès des 
petits. » — Frédérique Doyon, Le Devoir, janvier 2006.

Avec Vieux Thomas et la petite fée, Bouge de là amorce 
une nouvelle aventure liant la danse à la littérature.

LA COMPAGNIE
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Vieux Thomas va droit au cœur. [...] La chorégraphe 
contemporaine Hélène Langevin dose habilement le 
plaisir, l’aventure et l’émotion pour conquérir son jeune 
public – qui répond par une vaste gamme d’émotions 
allant du rire… aux larmes. Le fascinant récit aborde la 
solitude, l’amitié, l’amour, la vie et la mort. [...] Avec 
tendresse et empathie, Guillaume Chouinard montre la 
croissance affective et l’éventuelle déchéance physique 
de Thomas. Le pas de deux qu’il exécute avec une fée 
imaginaire (dansé avec brio par Ève Boissonnault) est 
un bijou de comédie.
— Kathryn Greenaway. The Gazette

Un palpitant voyage entre terre et mer. Alliant théâ-
tre, danse et effets visuels, la pièce Vieux Thomas et 
la petite fée sait à la fois interpeller l’imaginaire des 
tout-petits et émouvoir les plus grands. [...] La trame 
sonore soutient parfaitement l’atmosphère maritime 
et les émotions changeantes des personnages qui sont 
interprétés avec brio. [...] Un vrai vent de fraîcheur 
qui sera sans doute apprécié de toute la famille.
 — Sarah Talbot. Le Journal de Montréal

On est resté très très près de l’histoire de Dominique 
Demers. [...] La scénographie de Richard Lacroix est 
extraordinaire. Tout le fond de scène c’est un écran 
avec projections vidéo de la mer dans tous ses états. 
Cette mer va rouler jusqu’à nous parce que le plancher 
la prolonge par des effets d’éclairages mais aussi par 
le jeu de trois danseurs qui représentent les eaux. [...] 
ils incarnent l’eau dans tous ses états [...] Ce travail 
est vraiment éblouissant. Il y a trois danseurs qui le 
font avec brio. [...] L’ingéniosité de cette proposi-
tion de mise en scène est formidable. [...] Les enfants 
comprennent parfaitement ce qui se passe. Un très joli 
spectacle.
— Catherine Perrin. C’est bien meilleur le matin / SRC

Dans Vieux Thomas et la petite fée, les vagues de la 
mer dansent avec les fées. [...] Un spectacle pour les 
néophytes et les adeptes de la danse contemporaine. 
[...] Le spectacle a tout pour plaire aux enfants, une 
histoire touchante, un personnage qui fait peur et un 
geste héroïque.
— Tania Lapointe. Le Téléjournal / Radio-Canada 

Ce spectacle de danse destiné aux enfants capte l’at-
tention. Les cinq danseurs-comédiens parviennent 
à nous raconter l’histoire du vieux Thomas, malgré 
l’absence de dialogues, ce qui n’est pas rien. [...] La 
chorégraphie d’Hélène Langevin est plein de belles 
trouvailles, notamment ces trois danseurs qui don-
nent l’illusion du mouvement de la mer.
— Jean Siag. La Presse

C’est formidable visuellement, c’est formidable cho-
régraphiquement. [...] Il y a des jeux d’ombres chinoi-
ses absolument magiques. [...] C’était à lire et c’est à 
voir maintenant !
— Francine Grimaldi. Samedi et rien d’autre / SRC

On se réjouit que l’humour et l’inventivité soient, une 
fois de plus, au rendez-vous.
— Fabienne Cabado. Voir

Cette fois-ci, elle réussit encore à faire de la danse un 
objet poétique parfaitement lisible pour les enfants. 
[...] Elle a aussi judicieusement transposé les scènes 
qui se déroulent dans la cabane de Thomas en ombres 
chinoises. La technique qu’elle a développée dans 
CHUT!! et qui se peaufi ne, délimite les scènes exté-
rieures de intérieures et contribue à la magie du conte, 
par des jeux de perspective.
— Frédérique Doyon. Le Devoir

VIEUX THOMAS ET LA PETITE FÉE

EXTRAITS DE CRITIQUE :
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Il n’est pas étonnant qu’Hélène Langevin, reconnue 
pour la fraîcheur et la spontanéité de ses créations 
chorégraphiques, se consacre aujourd’hui, à travers 
sa propre compagnie, à initier les enfants à la danse. 
Sa candeur et la clarté de ses propos sont des atouts 
qui lui permettent de capter et de stimuler l’imaginaire 
des apprentis spectateurs, tout en les sensibilisant à 
des thématiques simples.

En 1987, après ses études en danse contemporaine 
à l’Université du Québec à Montréal (1983-1986), 
Hélène Langevin s’associe à Ginette Ferland, Rolline 
Laporte et Guylaine Savoie, trois chorégraphes ayant 
la même fougue créatrice qu’elle, pour créer le collec-
tif Brouhaha Danse. Rapidement, la compagnie se fait 
remarquer par ses pièces toniques, qui sont autant 
d’éloges à la désinvolture. 

Au sein de ce collectif, Hélène Langevin conçoit 
Brouhaha danse (1987), Ça frise la frénésie (1988), 
puis une série de spectacles réalisés collégialement : 
Méfi ez-vous des faux frissons (1989), Claire (1991) et 
La Galerie des horribles (1992). En 1996, Hélène monte 
sa première création jeunesse, Roche, Papier, Ciseaux. 
Aujourd’hui, au sein de la compagnie Bouge de là, elle 
se consacre exclusivement à la création de specta-
cles s’adressant aux enfants de 3 à 10 ans. Elle a ainsi 

créé La Tribu Hurluberlu (2000), Comme les 5 doigts de 
la main (2003), CHUT!! (2006) et Vieux Thomas et la 
petite fée (2008). Sa connaissance du jeune public ne 
date par d’hier. Parallèlement à sa carrière de choré-
graphe, elle enseigne en effet la danse créative aux 
enfants, partout au Québec. Une véritable passion 
pour celle qui avoue son désir de leur transmettre le 
plaisir de bouger. 

Depuis ses débuts, Hélène Langevin privilégie dans 
ses œuvres la force de l’expression. Son désir omni-
présent d’explorer différentes formes d’art la conduit 
à s’engager dans des projets mêlant la danse et la 
vidéo, l’acrobatie, les ombres chinoises, etc. Tout au 
long de sa carrière, Hélène Langevin s’est attachée à 

approfondir ses recherches sur le corps 
et le mouvement en s’initiant à diverses 
techniques d’approches corporelles : 
Body Mind Centering, méthode Padovan 

(réorganisation neurofonctionnelle), danse-contact-
improvisation, tango. Plus récemment, son travail 
avec, entre autres, Alexandre Del Perugia (théâtre), 
Chrysa Parkinson (changer ses habitudes en danse) 
et Ted Stoffer (danse actuelle) lui a permis d’appro-
fondir la théâtralité et de développer un langage qui 
lui permette de mieux transmettre sa vision du mou-
vement et de l’interprétation aux danseurs. Si elle 
apprécie l’adresse physique, elle accorde en effet une 
importance particulière à la théâtralité. Cet intérêt 
remonte au début de sa carrière. Avec ses acolytes 
de Brouhaha Danse, elle avait déjà créé et interprété 
plusieurs spectacles de rue alliant mouvement, théâ-
tre et animation présentés dans divers festivals. 

Privilégiant le travail en équipe, Hélène Langevin se 
considère comme un chef d’orchestre, donnant le ton 
et la qualité du mouvement. Elle accorde beaucoup 
d’importance au point de vue du danseur, qui vit les 
choses de l’intérieur. Ses interprètes sont pour elle 
des créateurs, c’est pourquoi elle travaille souvent à 
partir de l’improvisation et nourrit son processus de 
création par des excercices sensoriels.

Ludiques, fantaisistes, pleines d’humour et empreintes 
de poésie, ses chorégraphies laissent une grande place 
à l’imaginaire des enfants et à sa propre créativité.

LA CHORÉGRAPHE
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La petitie fée  Ève Boissonnault 
Fraîchement diplômée de l’École supérieure de ballet 
contemporain, Ève Boissonnault a reçu, tout au long de 
sa formation (2003-2006), de nombreuses bourses et 
de nombreux prix d’excellence et a parcouru les scènes 
internationales avec le répertoire du Jeune ballet du 
Québec, sous la direction de Didier Chirpaz. Elle a éga-
lement dansé dans Casse-Noisette de Fernand Nault, 
au sein de la compagnie Les Grands Ballets Canadiens 
de Montréal (2002-2004). En danse contemporaine, 
elle a fait ses débuts avec Mia Maure danse, dans la 
pièce Que faire avec ce corps : essai clinique, présen-
tée à Tangente en 2007. Vieux Thomas et la petite fée 
est sa première collaboration au sein d’une compa-
gnie jeune public.

Vieux Thomas  Guillaume Chouinard
Diplomé de l’UQÀM en théâtre, Guillaume Chouinard 
a complèté sa formation en s’initiant à diverses dis-
ciplines : jeu, mime, improvisation, danse-contact et 
gymnastique acrobatique. Cette expérience multidis-
ciplinaire l’amène à travailler dans des contextes fort 
variés. C’est ainsi qu’en 1992 il cofonde avec plusieurs 
acteurs de sa génération un collectif danse-théâ-
tre, Les Moitsutoitsous, et participe à de nombreuses 
créations dans ce cadre. La même année, il interprète 
L’exil ou la mort du chorégraphe Daniel Léveillé et par-
ticipe aux spectacles Mur-Mur et Déséquilibre — Le défi   
de Dynamo théâtre, spectacles qui le font se produire 
pendant plusieurs années sur les grandes scènes du 
monde. Il est aussi un fi dèle collaborateur des com-
pagnies de création Momentum et Trans-Théâtre. Avec 
la compagnie l’Ange à Deux Têtes, Guillaume revêt à la 
fois le rôle de créateur et celui d’interprète et contri-
bue à des projets d’envergures comme La Boâte, pré-
sentée au renommé festival Chalons dans la rue, en 
France. On a pu le voir au TNM dans la pièce L’Odyssée, 
mise en scène par Dominique Champagne. De plus, il a 
interprété plusieurs rôles secondaires à la télévision 
et a pris part à la série Les états humains présentée 
sur les ondes de ARTV en 2006.

LES INTERPRÈTES
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Les eaux  
Audrey Bergeron
Audrey Bergeron commence 
sa formation en danse au 
sein de plusieurs institutions 
(CÉGEP Montmorency, UQÀM) 
mais c’est aux Ateliers de 
danse moderne de Montréal 
(LADMMI) qu’elle la parfait, 
en 2005. En tant qu’inter-
prète, elle fait ses débuts 
professionnels auprès de la 
compagnie Mia Maure danse, 
dirigée par Jacques Brochu 

et Marie-Stéphane Ledoux, dans la pièce Les fi gurants 
(1997). Elle participe ensuite à quelques projets destinés 
aux chorégraphes de la relève. Spécialiste du style funky, 
Audrey enseigne également la danse dans des contextes 
variés. Vieux Thomas et la petite fée est sa première col-
laboration au sein d’une compagnie jeune public.

Les eaux  Caroline Laurin-Beaucage
Diplômée de LADMMI en 1996, Caroline Laurin-Beaucage 
complète sa formation à The School of Toronto Dance 
Theatre (1996-1999). À titre d’interprète, elle côtoie plu-
sieurs chorégraphes et est notamment de la distribution 
de Dans les fougères foulées du regard, une chorégraphie 

de Louise Bédard, diffusée en 
reprise dans le cadre d’une 
tournée des maisons de la 
culture en 2001. Cette même 
année, elle entame une col-
laboration avec la compa-
gnie de danse jeune public 
Sursault, avec laquelle elle 
interprète Les Excentriques 
et une adaptation de Casse-
Noisette et le Roi des rats, 
présentée dans plusieurs 
villes du Québec. En 2004, 
elle se joint à la Fondation 
Jean-Pierre Perreault pour la 
grande tournée canadienne 
et européenne de JOE. Puis, 

en 2005, elle prend part à l’œuvre chorégraphique Risque 
de Paul-André Fortier, destinée à un public adolescent. 
Parallèlement à sa carrière d’interprète, Caroline parti-

cipe à de nombreux projets en tant que chorégraphe, ce 
qui l’amène notamment à travailler avec le Théâtre PàP 
sur les productions Je voudrais me déposer la tête (2007) 
et Couche avec moi (c’est l’hiver) (2006). Elle enseigne 
également la méthode Pilates.

Les eaux  Jean-François Légaré
Jean-François Légaré détient un baccalauréat en 
interprétation et création de l’UQÀM. À titre d’inter-
prète, il fait ses débuts avec Ginette Laurin qui crée 
la chorégraphie du projet Kosmogonia, présenté à la 
Cité de l’énergie de Shawinigan en 2001. Peu de temps 
après, il participe au fi lm La fi n de la voie de Puccini, 
chorégraphié par Danièle Tardif, une production Ciné 

Qua Non Films. En 2004, il prend part à la grande tour-
née européenne et québécoise de JOE, du chorégraphe 
Jean-Pierre Perreault. En 2005 et 2006, il fait partie de 
l’équipe d’Élodie Lombardo pour le projet Blouskaille 
Olouaize qui fait l’objet d’une tournée des maisons de 
la culture et se rend jusqu’à Colima au Mexique. Plus 
récemment, il travaille auprès de la créatrice Kate 
Hilliard dans la pièce Beside Me, présentée à Ottawa, 
Winnipeg et Vancouver. Chorégraphe à l’occasion, 
Jean-François crée la pièce De quoi j’ai l’air!, pré-
sentée à Tangente en 2005. Professeur qualifi é, il est 
coordonnateur du volet danse du programme sports-
études de l’école secondaire De Mortagne.
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